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FAIRERECULER 
LE CHOMAGE 
CESTPOSSIBLE 


Le chômage ne cesse de 


monter. || n'y a rien de fatal. 


Le PCF propose : 

e Du travail pour un million 
de chômeurs rapidement 

- 500 000 emplois pour une 
croissance plus importante. 

- 500 000 embauches pour la 
formation et la modernisation. 
Quelques exemples : 
Electronique et communica- 
tion : 200 000 emplois 
Bâtiments et travaux publics : 
200 000 emplois 

Construction mécanique et 
équipements : 70 000 emplois 
Filière bois : 100 000 emplois. 
Education Nationale et forma- 
tion : 100 000 emplois 

Et des centaines de milliers 
dans les équipements et ser- 
vices automobiles, les trans- 
ports, la construction aéronau- 
tique et navale, les productions 
agricoles, la carbo-chimie, les 
plastiques et matériaux nou- 
veaux, la santé, les services so- 
ciaux, la culture, les loisirs, le 
tourisme... 

En l'an 2000 il faudra de 
100 000 à 200 000 robots. 


e Pour cela il faut ramener 
l'argent au travail. 

L'argent est utilisé pour spé- 
culer ou exporter des capitaux à 
l'étranger. 

Il faut renverser la vapeur: 
l'argent doit servir à l'emploi et à 
l'économie du pays. 

On peut récupérer 200 milliards 
de francs gaspillés en intérêts, 
dividendes, placements. 

e En Rhône-Alpes on peut 
créer 80 000 emplois 

Pour la région Rhône-Alpes, les 
communistes proposent de 
créer 80 000 emplois et de dé- 
fendre les 75000 menacés. 
Pour financer l'emploi et le dé- 
veloppement de produits utiles, 
ils proposent la création d'un 
fonds régional alimenté surtout 
par un prélévement de 20 mil- 
liards en 5 ans sur les 130 mi- 
liards de fonds bancaires dis- 
ponibles dans la région. 

Un exemple parmi d'autres : la 
seule récupération de 10 % du 
marché intérieur par RVI per- 
mettrait, avec la sous-traitance 
de créer 5 000 emplois | 


Mais également avec le scrutin 
proportionnel pour arracher un 
député à la droite et ainsi l'affai- 
blir il faudrait au Parti socialiste 
augmenter son influence de 
plus de 8%. Alors qu'avec 2 à 
3% en plus au PCF, il peut y 
avoir deux députés commu- 
nistes et donc un député de 
droite en moins, en permettant 
dans le même temps au Parti 
communiste de devancer le 
Front National. 


Madame, Mademoiselle, Monsieur, 


Mes amis communistes du Rhône m'ont demandé de conduire la liste 
présentée par le Parti communiste français dans ce département pour 
l’élection des députés le 16 mars. 

J'ai accepté, et vous le savez, il s’agit dès lors pour moi d’un clair et ferme 
engagement aux côtés des autres candidats communistes. 

Nous nous engageons à agir avec vous contre le chômage, la baisse du 
pouvoir d’achat, l’échec scolaire, la cherté des loyers et charges, la 
dégradation des rapports sociaux, l’insécurité. On peut faire reculer ces 
fléaux. C’est affaire de volonté politique. Nous, nous l’avons. Nous ferons 
entendre la voix du monde du travail d’autant plus haut et fort que nous 
aurons Votre CONCOUTS. 

Nous nous engageons à faire avancer les solutions d’une politique nouvelle, 
de croissance économique, de création d'emplois, de justice sociale, de 
libertés pour tous, de paix et de désarmement. Cette politique est possible. 
Nous avons présenté des propositions précises en ce sens. 

Nous nous engageons à contribuer au rassemblement des forces qui pourront 
mettre en œuvre une telle politique. 

Je voudrais vous redire à ce sujet, qu'avec mes amis, en 1981 et depuis, 
nous avons honnêtement fait tout ce que nous pouvions pour que les 
engagements pris soient tenus. Bien qu’en situation minoritaire, nous 
sommes entrés au gouvernement. Nous nous sommes battus pour avancer. Il 
y a eu quelques résultats, malheureusement trop limités, puis parfois remis 
en cause. L’essentiel n’a pas été fait. Ne pouvant faire prendre en compte 
nos demandes, nous avons quitté le gouvernement. Nous sommes restés 
fidèles à nos idées, à nos engagements, à nos électeurs. 

Aujourd’hui, nous disons qu’il ne faut pas se résigner, s’abstenir, car c’est 
laisser le champ libre à l’aggravation des problèmes. La droite n’a pas 
encore gagné. Chaque élu communiste, ce sera un élu pris à la droite, un élu 
contre la droite. Nous ferons tout pour lui barrer la route. Mais il faut aussi 
tirer leçon de l’expérience ; une gauche dans laquelle un seul des 
partenaires peut décider à sa guise, ce n’est pas bon. On voit le résultat. Il 
faut une majorité de gauche rééquilibrée, dans laquelle nous puissions 
nous faire entendre, dans laquelle on ne décide pas sans nous. Une vraie 
politique de gauche pourra alors être faite. 

Aidez-nous à mener ce combat, le seul qui puisse sortir le pays de la crise, 
conduire à une société plus humaine, moins “vache” comme dit Jean Ferrat. 


Charles FITERMAN 


Un large comité 
de soutien 


Présidé par Camille Vallin, sénateur- 
maire de Givors et Joseph Jacquet, 
responsable syndical régional, un large Fkru 
comité de soutien s'est constitué. Com- Lu 
posé par plus de 150 personnalités du : 
département, il regroupe entre autres : 

des ingénieurs, techniciens, cadres ; 

des architectes, des responsables 
d'associations, des élus, des militants 

syndicaux, des enseignants, des uni- 

versitaires, des résistants, des gens de 

culture, des créateurs dont notamment 

Max Schoendorff, peintre lyonnais 

connu. 


Le soutien de 


les. Feux” 
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Jean Ferrat 
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